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D 1227 GUATEMALA: GRAVE ATTENTAT CONTRE UN PRETRE

Si la période terrible de la répression du début des années 80 est heu­
reusement terminée, la situation des populations pauvres n'a cependant guère 
évolùé (cf. DIAL D 1179). Le même conflit fondamental oppose les petits pay­
sans démunis et les secteurs sociaux aux intérêts économiques puissants. Une 
illustration en a été donnée par la tentative d'assassinat du P. Luis Carenzi 
dans la région du lac d'Izabal, à T e s t  du pays, sur le versant Mer des Ca­
raïbes. Cela se passait le 15 avril 1987. Ci-dessous: communiqué de protesta­
tion de l'évêque administrateur apostolique d'Izabal.

■------------------------------------------------- ----  Note DIAL --------------------

NOTRE DENONCIATION

1. Le Père Luis Maria Carenzi, missionnaire italien, nouvellement arrivé à la 
paroisse de Santa Cruz de Los Amates, a été victime d'un violent attentat le 15 
avril 1987.

Alors qu'il se rendait de Puerto Barrios à Los Amates en moto, il a été suivi 
avec insistance par une camionnette rouge, une Toyota pick-up, dans laquelle se 
trouvaient quatre hommes fortement armés. Quand il s'est rendu compte qu'il était 
suivi, il est entré dans Morales pour semer les poursuivants. Puis il est reparti 
pour Los Amates. En arrivant à Aldea Cristina, vers 17 H, il a vu sur la route en 
direction de■1'Atlantique la même camionnette arrêtée au milieu de la route, comme 
si elle avait une roue crevée. L'un des hommes s'occupait de la roue, un deuxième 
était caché derrière le véhicule et les deux autres lui faisaient signe d'arrêter.
Le Père Luis, après avoir reconnu la camionnette, s'est mis à ralentir et, arrivé 
près d'eux, a vu que les hommes étaient armés et qu'ils allaient l'attaquer. Les 
deux qui lui avaient fait signe de s'arrêter ont cherché à le faire tomber de la 
moto. Constatant que le reste de la bande s'approchait de lui, il s'est fortement 
accroché à sa moto pour ne pas tomber et a démarré en trombe entre les deux hommes. 
Ses attaquants ont alors tiré trois coups de feu contre lui mais sans l'atteindre.

Cet attentat n'a pas été une quelconque agression de malfaiteurs, mais une claire 
volonté de supprimer un prêtre à cause de son travail en faveur des droits des pay­
sans des paroisses de Los Amates et de Quiriga.

2. Le 15 janvier précédent, déjà, deux hommes s'étaient adressés au Père Luis Ca­
renzi, à la paroisse dé Los Amates, en se présentant comme chargé militaire et maire 
adjoint et en portant des armes à la ceinture. Ils lui ont dit: "Mon Plue., a tten tion  
avec Le tAavoÁZ de CaAitaA!". Il leur a demandé: "Que voutez-vous dine? Q u 'est-ce  
que ça i tg n i f ie ?  C 'es t un con seil ou une menace?" Ils n'ont rien répondu, tout en 
précisant: "C’ e s t  vous qui ¿avez". Il leur a demandé s'ils venaient de leur propre 
chef ou sur ordre supérieur. Ils n'ont pas répondu, tout en ajoutant: "Faites a tten ­
t io n !" . Puis ils sont partis.

D 1227-1/2



3. C'est dans ce même secteur où travaille le Père Carenzi, la commune de Los 
Amates, qu'avaient été assassinés le 1er juillet 1981 le Père Tulio Maruzzo, mis­
sionnaire italien, et son catéchiste Luis Obdulio Arroyo. Justice n'a jamais été 
faite.

4. La liste est longue des catéchistes et délégués de la Parole, martyrs de 
l'Eglise d'Izabal, qui ont perdu la vie du fait de "tueurs à gages" qui passent 
leur temps à exploiter le paysan: celui qui n'écoute pas ce qu'ils disent, ils l'é­
liminent. Parmi les martyrs de l'Eglise d'Izabal, rappelons les noms de Daniel Ruiz, 
Patrocinio Gertrudis Pérez Ramirez, Alberto Lo'pez, Marcos Rigoberto Zanabria, Felipe 
Caal, Francisco Coc, etc.

5. En cherchant à faire taire la voix du Père Luis Carenzi, comme on a fait 
taire celle du Père Tulio Maruzzo et des autres martyrs, on veut faire taire la 
voix de l'Eglise attentive au cri des pauvres et des opprimés. Nous considérons 
cette agression comme un outrage au Christ et à l'homme. Nous nous déclarons soli­
daires du Père Luis et de tous ceux qui travaillent pour la défense des droits de 
l'homme. Nous tenons à faire savoir que ce n'est pas l'intérêt qui nous guide, mais 
uniquement le service de nos frères les plus pauvres. Sinon nous irions contre
1'Evangile.

"L'Espnlt du Seigneu* e s t  ¿ ua moi, ponce qu'il. m'a consacné pan l ’ onction; i l  
m1 a envoyé ponte*, la  bonne nouvelle aux pauvn.es, annonce* aux ca p tifs  la  délivrance 
e t  aux aveugles l e  netoun à ta  vue, nendne la  l ib e r t é  aux oppnimés, pnoclame* une 
année de gnâce du Seigneun." Tous dans La synagogue avaient l e s  yeux, fix é s  sun lu i .  
ktonjs i t  leu * d it : "Aujound' hui s 'accom plit ce passage de l'E cn itune que vous venez 
d'entendne." (Luc 4, 18-21)

Nous sommes au service de l'homme vivant en ces terres et nous voulons aider le 
paysan à sortir de sa misère. Aussi demandons-nous et exigeons-nous:

a) qu'une enquête soit ouverte sur ce lâche événement et qu'on nettoie la commu­
ne de Los Amates des gens qui y sèment la terreur et que personne n'ose dénoncer;

b) qu'on respecte la liberté des missionnaires et qu'on leur assure la possibi­
lité d'accomplir leur tâche spirituelle et humaine dont les effets sont bénéfiques 
pour Izabal et le Guatemala;

c) que des garanties légales soient données à l'Eglise pour qu'elle puisse faire 
son travail pastoral sans que des intérêts factices y puissent faire obstacle;

d) que les coupables de tels agissements soient punis;
e) que le gouvernement ne garde pas une fois de plus le silence comme en d'au­

tres occasions;
f) que la commune de Los Amates prenne des mesures appropriées pour faire respec­

ter la loi. Les citoyens doivent bénéficier des dispositions de la Constitution de 
la République de Guatemala et des lois en vigueur.

Nous condamnons ce lâche attentat dont l'objectif est de faire taire la voix 
et l'action de l'Eglise dans la personne du Père Luis Carenzi.

Pour finir nous rappelons les paroles de Jean-Paul II dans son discours du 
Champ de Mars, le 7 mars 1983 (1): "Quand on maltnaiXe V  homme, quand on v io le  s<us 
dnoits, quand on commet contne lu i  des in ju s tic e s  ftagnant.es, quand on l e  soumet 
â des tontunes ou l e  v io len te  pan la  séquestration , ou quand on v io le  Son dnoit â 
ta  v ie , on commet un cnime e t  une tnés gnave o ffen se  contne Vieu. Alons l e  Chnist 
pancount de nouveau l e  chemin de la  passion e t  sou ffn e l e s  honneuns de la  cnuci- 
f ix io n  dans l e  déshéniXé e t  l'oppnimé. "

A Puerto Barrios, Izabal (Guatemala), le 20 avril 1987.
Mgr Luis Maria Estrada Paetan, administrateur apostolique d'Izabal

[ 1 ]  A l ' o c c a s i o n  de sa v i s i t e  au Guatemala [ N dT ] ,
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